
ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE 
DE LA CCI DE CORSE 

Mardi 9 décembre 2025 à 10h30 
A Bastia – Hôtel Consulaire 

Discours du Président Jean DOMINICI 

Mesdames et Messieurs, 

Comme le disait en substance Max Weber au sujet des civilisations… et il en est de même 
des institutions qui les incarnent en grande partie : 

« Elles se succèdent, elles naissent, elles s’effacent et laissent place à d’autres : mais 
elles ne meurent jamais tout à fait ». 

Il en va et il en ira ainsi... de la Chambre de Commerce et d’Industrie de Corse !! 

Notre propre Histoire est le témoin objectif  de cette capacité à se régénérer : la première 
représentation professionnelle corse naît le 2 avril 1804… à Bastia déjà… par un décret qui 
crée la Chambre Consultative de manufactures, fabriques, arts et métiers… quelques mois 
avant l’Empire, mais déjà sous l’impulsion du 1er Consul et de son Ministre Chaptal. 

Elle est réformée par une ordonnance royale en 1843, sous la monarchie de Juillet, par 
Louis Philippe qui la consacre comme Chambre de Commerce de la Corse, et ce jusqu’en 
1899 où le 4 août, sous la IIIème République, sera créée une seconde Chambre de 
Commerce dans l’Ile… cette fois à Ajaccio.  

Après une longue, très longue période de stabilité des structures sous ce format… 
probablement l’âge d’or des CCI... un nouveau mouvement de réforme reprend en 2010 
avec la séparation des CCI de Haute-Corse et de Corse-du-Sud de la Chambre Régionale 
PACA-Corse, pour voir intervenir avec le décret du 8 octobre pris en application de la loi du 
23 juillet, la création pour l’Ile d’une CCI de Région à part entière… dont le siège sera fixé 
par décret du 21  décembre 2011 à Bastia… Elle est destinée simplement à assurer la 
coordination des deux CCI départementales. 

L’histoire semble curieusement se répéter… mais on verra plus tard que c’est aux 
hommes… aux femmes et aux hommes… que l’on doit ces évolutions et ce mouvement de 
réforme. 

Ce mouvement s’est prolongé, et même accéléré depuis… avec d’abord en 2019, le 22 
août… un décret publié sur demande des élus consulaires, qui abroge l’existence des CCI 
départementales du 19ème siècle, et crée au 1er janvier 2020 la CCI de Corse de plein droit et 
de plein exercice... dans son format actuel. 
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Puis enfin, il y a quelques mois, le 2 juin de cette année au Sénat, puis le 2 juillet à 
l’Assemblée nationale, sera adoptée à l’unanimité… la loi n°2025-640 du 15 juillet 2025 
portant création de l’établissement public du commerce et de l’industrie de la Collectivité de 
Corse… qui entrera en fonction le 1er janvier prochain.  

Deux objectifs vitaux étaient en jeu : conserver la gestion publique des ports et aéroports de 
l’Ile, et soustraire la CCI du sort funeste qui menace le réseau au plan national. 

Deux objectifs directs... mais également un objectif induit, tout aussi important : préserver le 
format des missions et le format social de l’institution… en clair les emplois de nos 
collaborateurs… car non seulement ils le méritent… mais c’est sur eux que reposent les 
résultats obtenus par notre institution. 

Que de chemin parcouru... que d’épreuves surmontées… que d’obstacles contournés ou 
franchis ces 15 dernières années... pour ne retenir que notre histoire contemporaine… pour 
en arriver à une réforme aussi audacieuse que finalement réussie…  

Une création inédite et un format original dont chacun ici mesure les effets et les vertus… 
pour la Corse, son économie, les femmes et les hommes que nous représentons... chefs 
d’entreprises et commerçants… et pour les Corses dans leur ensemble… qui auront dans 
les années à venir les bénéfices d’une institution régénérée, renouvelée et solidifiée… au 
moment-même où hélas… en contrepoint … les réseaux consulaires semblent vivre leur 
crépuscule au plan national. 

La citation de mon introduction n’en prend que plus de sens… et peut-être même une 
certaine gravité. 

Nous sommes parvenus, avec le soutien de l’Etat, du Gouvernement, des Ministres 
Catherine Vautrin et François Rebsamen en particulier, de nos Préfets, du Parlement, des 
Rapporteurs Olivia Richard et Jean Moulliere, de nos Députés et Sénateurs corses, de la 
Collectivité de Corse et de son Président du Conseil Exécutif Gilles Simeoni, des partenaires 
sociaux et de l’ensemble des collègues élus et collaborateurs de l’établissement… à 
participer… chacun à son niveau de responsabilité… à faire aboutir une réforme cruciale, 
décisive et même vitale… pour la Corse et pour les Corses. 

Que chacun ici et ailleurs en soit remercié et félicité. 

La gestion publique des ports et aéroports de l’Ile est dorénavant sanctuarisée… le format 
des missions de la CCI de Corse, son périmètre social et humain sont définitivement 
préservés et reformatés pour l’avenir… 

Le nouvel établissement est prêt à travailler à l’équilibre, à la gestion et au développement 
du territoire. 

Tout cela à l’aune du sens profond de l’intérêt général qui nous anime depuis toujours… 
au service de la Corse et de son économie. 

Car soyons clairs et lucides… Si cette réforme a pu prospérer et aboutir, c’est bien entendu 
grâce à toutes celles et ceux que je viens de remercier... mais c’est aussi et surtout grâce 
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aux points d’appuis solides que nous avons semés tout au long de ces années… avec deux 
registres principaux… deux ingrédients majeurs : 

⋅ D’abord une solidité morale et une qualité d’état d’esprit à toute épreuve... notre 
engagement, notre rigueur et notre sens des responsabilités n’ont jamais failli...  

Je viens de le dire également, le sens profond de l’intérêt général, la proximité avec chacun 
de nos ressortissants et de nos partenaires, et j’ose le revendiquer… la probité et 
l’honnêteté intellectuelle ont guidé chacun de nos actes… chacune de nos décisions 
depuis le début… n’en déplaise à quelques esprits chagrins ou malveillants… et Dieu sait 
qu’ils n’ont pas manqué ; 

⋅ Ensuite, et j’aime vraiment à le répéter… nous avons cheminé, progressé et avancé… 
principalement… grâce au travail  !!! grâce au travail et aux efforts des femmes et des 
hommes de notre institution !!! leur expertise et leurs résultats dans tous les domaines 
de nos missions…  

Rassurez-vous je ne vais pas me livrer à l’énumération exhaustive de tout ce que nous 
avons réalisé… Mais quand même… quelques mots… 

Notre gestion des ports et des aéroports de l’Ile est reconnue au plus haut niveau… Nous 
avons investi, développé, modernisé les portes d’entrée de l’Ile sans jamais fléchir… au 
cœur de la crise COVID… et après… pour réamorcer les réseaux qui avaient disparu… 
Nous étions au premier rang… au cœur de la bataille. 

En matière de formation, avec nos collègues de la Chambre de Métiers et de l’Artisanat, 
nous avons construit un plateau régional commun de premier rang ! Nous avons inauguré il y 
a quelques jours l’EHM, l’Ecole Hôtelière ! La fameuse, le serpent de mer dont tout le monde 
a parlé pendant des décennies, et que nous avons réalisée cette année !!! grâce au soutien 
de l’Etat et de la Collectivité de Corse et de tous nos autres partenaires… 

En matière d’accompagnement des entreprises et des territoires… on ne compte plus nos 
programmes d’actions qui vont de l’espace de coopération européen jusqu’aux villages les 
plus ruraux de nos montagnes… qui vont de l’export aux transitions numériques et 
écologiques jusqu’aux entreprises en difficulté…  

Comme on ne compte plus le nombre de fois où nous avons été classés en tête des 
évaluations nationales pour la qualité et la performance de nos équipes économiques … 

Et je n’oublierai pas tous nos cadres et nos collaborateurs des fonctions supports... ceux 
qu’on ne voit pas et dont on ne parle jamais… mais ceux sans qui rien n’est possible... Nos 
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directions discrètes mais toujours mobilisées au soutien de leurs collègues opérationnels et 
avec qui il faut partager nos réussites et nos résultats. 

Vous l’avez compris, au moment où cette réforme va venir marquer un tournant historique 
pour notre institution, je veux avoir une pensée et rendre un hommage aux hommes et aux 
femmes qui l’ont conçue, permise et construite… pas à pas, patiemment mais avec 
détermination et opiniâtreté. 

Je serai le dernier Président de la CCI de Corse, et je dois à ce titre remercier une 
dernière fois tous mes collègues élus qui m’ont accordé leur confiance tout au long de ces 
années…  

Je dois aussi évoquer ceux qui m’ont précédé... Alors pas toutes celles et ceux depuis 
1804… même s’ils le mériteraient chacune et chacun…  

Mais comment ne pas citer Paul Natali, qui a placé la CCI de Haute-Corse sur sa rampe de 
lancement… Le regretté Jean Femenia qui lui a succédé, et Paul Trojani notre collègue et 
ami qui est toujours à nos côtés… 

Mais surtout comment oublier le regretté Jacques Nacer, dont l’assassinat dramatique en 
2012 hante encore nos mémoires… et à qui on doit notamment d’avoir rendu possible les 
premiers moments de rapprochement entre le Nord et le Sud… La courageuse Nathalie 
Carlotti qui lui a succédé au cœur d’une des pires crises que la CCI de Corse-du-Sud ait dû 
traverser… Puis Jean-André Miniconi, et le sémillant Paul Marcaggi qui a finalisé le 
rapprochement en 2019 ; 

Je pense aussi à mes prédécesseurs Antoine Mondoloni, et notre ami François Nicolaï, lui 
aussi à l’origine des discussions en 2018 avec le Ministre Bruno Le Maire pour notre 
réforme. 

La liste est longue de tous les collègues qui nous ont accompagnés, toutes celles et ceux qui 
ont donné de leur temps et de leur énergie pour promouvoir l’économie, développer nos 
transports, former nos jeunes générations… donner à la société Corse un avenir construit 
autour des valeurs morales du travail, de l’honnêteté et du résultat…  

Nous l’avons dit souvent… notre crédo a été et restera celui de la Corse qui se lève tôt !!! 
qui prend des risques, innove, entreprend et qui finalement, crée de la valeur et des emplois 
pour le présent et l’avenir … 
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C’est donc, comme toujours… au-delà de l’Histoire... au-delà des contenus, des bilans ou 
des indicateurs… c’est donc d’une aventure humaine que je veux parler avec vous 
aujourd’hui… la CCI de Corse avec plus d’un millier de jeunes… et moins jeunes… qui 
travaillent au service de notre belle institution et des nobles causes qu’elle ambitionne sur le 
territoire… et je veux les saluer, les remercier et les féliciter… toutes et tous... chacune et 
chacun… Ils méritent notre respect et notre reconnaissance car sans eux rien n’aurait 
été possible… ni ce que nous avons fait... ni tout ce qui reste à faire… 

Cette aventure … tous les liens qui ont été créés entre nous... et avec les autres… avec nos 
partenaires... nos ressortissants... avec la Corse… c’est bien cela qui constituera notre bien 
le plus précieux... notre héritage…  

Et si la CCI de Corse arrive dans quelques semaines au bout de son chemin… ce ne sera 
pas pour disparaître... ni s’effacer… mais bien pour renaître... se régénérer… comme le 
Phénix qui ressort plus fort que jamais de sa métamorphose… 

Et c’est le vœu que je formule pour conclure… Notre institution, vieille de plus de deux 
siècles... va subir un bain de jouvence et repartir vers de nouvelles aventures… de nouveaux 
défis… conjuguant cette fois la force de notre expérience, la légitimité de nos résultats, avec 
la principale institution de l’Ile... la Collectivité de Corse… Une renaissance qui additionnera 
les mondes économiques et politiques au plus grand bénéfice de l’intérêt supérieur des 
générations qui nous succéderont. 

C’est donc sans regret ni nostalgie que bientôt je quitterai ces fonctions… d’autant plus que 
mon successeur sera le plus illustre des personnages des institutions de la Corse...  

C’est plutôt avec une immense satisfaction… que je veux partager avec vous… la plus 
précieuse et la plus gratifiante des récompenses… ce sentiment profond du devoir 
accompli... d’avoir fait… et bien fait… ce qu’il fallait faire pour donner, pour offrir un avenir 
meilleur à celles et ceux qui nous sont chers… à nos collaborateurs, à nos ressortissants... 
et enfin à la Corse et ses enfants. 

C’est donc avec beaucoup d’espoir et de confiance que je terminerai ce dernier discours 
comme je l’ai commencé… avec une citation… cette fois-ci du père fondateur de l’institution 
consulaire et illustre compatriote... Napoléon Bonaparte… qui avait coutume de dire : 

« Quand on veut on peut… (tout le monde connaît, mais il rajoutait…ce qui est peut-être 
moins connu mais probablement plus important : )… et quand on peut… on doit !». 
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C’est ce que nous avons fait tous ensemble… et je vous remercie.
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